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Consommation 
 

Evolution de la consommation 
 

 

Crise sanitaire 2020 : une consommation en forte 

baisse

 

La crise sanitaire liée au virus COVID-19, qui sôest propag®e ¨ lô®chelle mondiale depuis 
le d®but de lôann®e, a eu un impact majeur et imm®diat sur la consommation dô®lectricit® 
en France, dès que les mesures de confinement ont été adoptées. 

Ainsi, dès les premiers jours du confinement intervenu à la mi-mars, une baisse importante 
de la consommation a été enregistrée. Cette chute brutale est la conséquence directe de 
la mise ¨ lôarr°t de nombreuses entreprises et industries ainsi quô¨ la fermeture compl¯te 
de la plupart des commerces. 

Au plus fort de la crise (deuxième et troisième semaines de confinement), les mesures de 
confinement ont pu entra´ner un impact sur la consommation dô®lectricit® sup®rieur ¨ 
15 %, toutes choses étant égales par ailleurs (consommation à conditions 
m®t®orologiques ®quivalentes). Cet impact sôest r®duit les semaines suivantes, du fait 
dôune reprise partielle de lôactivit® ®conomique, notamment dans le secteur industriel. ê 
fin avril, lôimpact estim® sur la consommation dô®lectricit® nationale nô®tait plus que de 
lôordre de 10 %. 

ê partir de juin et durant lô®t®, la consommation a retrouv® un niveau plus proche de la 
normale. Cette reprise est due dans un premier temps au d®confinement qui a vu lôactivit® 
des entreprises reprendre partiellement; puis dans un deuxième temps à la période des 
cong®s, au cours de laquelle lôactivit® des entreprises est habituellement plus faible. Vers 
la mi-octobre, la consommation dô®lectricit® demeurait en retrait de 2 ¨ 3 % par rapport à 
un niveau nominal. Cette réduction concerne lôindustrie et le secteur tertiaire, directement 
d®pendants de lôactivit® ®conomique. 
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A compter de fin octobre puis de début novembre, le renforcement des mesures sanitaires 
(couvre-feux dans les métropoles, puis second confinement selon des modalités allégées 
par rapport au premier) a entraîné une nouvelle diminution de la consommation, mais 
beaucoup plus mod®r®e quôau printemps. Un effet baissier suppl®mentaire de lôordre de 
un point a ainsi été observé lors de la première semaine du second confinement, portant 
la diminution de la consommation à environ 3-4 % par rapport à un niveau nominal. La fin 
du deuxième confinement voit la consommation électrique remonter légèrement, pour 
conclure lôann®e ¨ un niveau inf®rieur ¨ environ 2-3 % de la normale. 

Sur la période mars-d®cembre, lô®cart de consommation comparé à la moyenne des 
années 2014-2019 sô®l¯ve ¨ -4,7 %. 

 

*consommation corrigée, jours ouvrés uniquement 

Confinement I: du mardi 17 mars au lundi 11 mai 2020 

Confinement II: du mercredi 30 octobre au mardi 15 décembre 2020 
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Consommation brute

 

En 2020, la consommation brute sôest ®tablit ¨ 449 TWh, en baisse de 5,1 % par rapport 
¨ lôann®e pr®c®dente. Cette baisse est ¨ la fois imputable ¨ la crise sanitaire et ¨ des 
températures globalement plus douces. 

 

 

Pour mieux comprendre 

Pourquoi corriger la consommation brute ? 

Pour mieux observer les évolutions structurelles 

Lorsquôil fait tr¯s froid, de lô®lectricit® est consomm®e pour se chauffer. A lôinverse lorsquôil 
fait très chaud, de lô®lectricité est consommée pour se rafraîchir. Pour mieux observer les 
®volutions structurelles dôune ann®e ¨ lôautre, la consommation dô®lectricit® est corrig®e 
de « lôal®a m®t®orologique è. La demande dô®lectricit® correspond alors ¨ la demande qui 
aurait été observée si les températures avaient été les températures de référence. 

Dôautres ®l®ments peuvent °tre corrig®s. Par exemple, les ann®es bissextiles comportent 
un jour de plus en f®vrier. Pour sôaffranchir de cet effet calendaire, la consommation est 
corrigée de façon à ne compter que 365 jours. 
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Consommation corrigée

 

La consommation corrigée des aléas climatiques et des effets calendaires a atteint 
460 TWh, soit un niveau en baisse de 3,5 % par rapport à 2019. 

Cette baisse conjoncturelle due à la crise sanitaire rompt avec la tendance de ces dix 
dernières années. 

La consommation franaise dô®lectricit® ®tait en effet entr®e dans une phase de relative 
stabilité depuis 2010. On constate un ralentissement progressif de la croissance de la 
demande depuis plusieurs d®cennies : le taux de croissance sôest progressivement r®duit 
pour sô®tablir ¨ un niveau nul depuis 2010. 

Ce ralentissement structurel de la consommation dô®lectricit® en France, constat® 
®galement dans la plupart des pays europ®ens, sôexplique essentiellement par : 

¶ Une diffusion et un renforcement des actions dôefficacit® ®nerg®tique au sein des 
bâtiments et sur les performances des équipements générant une baisse de 
consommation pour satisfaire le même besoin ; 

¶ Un ralentissement tendanciel de la croissance économique et de la croissance 
démographique depuis plusieurs décennies ; 

¶ Lô®volution structurelle de lôactivit® ®conomique qui tend ¨ se tertiariser, les 
services ®tant de quatre ¨ cinq fois moins consommateurs dô®lectricit® que le 
secteur industriel à niveau de production équivalent. 

Lôann®e 2020 marque donc une rupture de cette longue p®riode de stabilit® de la 
consommation. 

 

  



7 
RTE ï Bilan électrique 2020 

Evolution de la température par rapport à la 

température de référence

 

Lôann®e 2020 sô®tablit comme lôann®e la plus chaude jamais enregistrée en France 
(+0,97°C par rapport à la température moyenne de référence). 

Des contrastes sont cependant observ®s en zoomant sur lôanalyse journali¯re (source : 
Météo France) : 

¶ Lôann®e 2020 a d®but® avec une tr¯s grande douceur. Les températures moyennes 
de janvier à mai ont été le plus souvent supérieures de 2 à 3°C par rapport à la 
normale, plaçant, au rang des mois les plus chauds depuis 1900, les mois de février 
(deuxi¯me), dôavril (troisi¯me) et de mai (cinqui¯me) ; 

¶ Le mois de juin 2020 a été souvent frais et agité avec un épisode pluvio-orageux 
remarquable les 11 et 12 du mois. Il faut noter aussi un pic de chaleur sur le pays 
du 23 au 26 ; 

¶ Lô®t® 2020 a ®t® marqu® par un temps exceptionnellement sec au mois de juillet 
avec une première vague de chaleur en fin de mois suivie dôune seconde du 6 au 
13 ao¾t. Le mois dôao¾t a ®t® class® au 3ème rang des mois dôao¾t les plus chauds 
depuis 1900 ; 

¶ Le mois de septembre a été marqué par des événements extrêmes : un épisode 
de chaleur tardif exceptionnel du 13 au 17, suivi dôun ®pisode de pluie majeur dans 
le sud de la France provoquant des crues et des inondations dévastatrices du 18 
au 20 et pour finir par des températures remarquablement basses le 27 avec des 
chutes de neige précoces sur les massifs ; 

¶ Le mois dôoctobre a ®t® marqu® par le passage de deux temp°tes : ç Alex è sur les 
Alpes-Maritimes le 2 et « Barbara » du Sud-Ouest au Centre-Est les 20 et 21 ; 

¶ Le mois de novembre a été le second mois de novembre le moins arrosé sur la 
période 1952-2020. Des conditions anticycloniques ont dominé sur la France et le 
soleil a brillé généreusement (excédentaire de plus de 20%) avec une température 
supérieure à la normale (de 2 à 4°C) sur la plupart des régions ; 

¶ Le mois de décembre a, par contre, été très arrosé et assez agité. Des 
perturbations actives se sont succédées avec pluies et neige. La tempête « Bella 
» a balayé le Nord-Ouest le 27 et une grande douceur a dominé du 11 au 24 
décembre. 

La consommation est corrigée de ces variations ce qui permet dôobserver plus finement 
les évolutions structurelles. 
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Focus 

®CO2mix, tout savoir de lô®lectricit® en France, dans 

votre région ou votre métropole 

éCO2mix est une application pédagogique au service de la transparence. 
Que vous soyez un simple citoyen d®sirant comprendre lô®lectricit® pour mieux la 
consommer, un amateur ®clair® ou un professionnel de lô®nergie, ®CO2mix permet, de 
façon ludique ou experte, de suivre les données du système électrique à la maille du pays, 
des r®gions et des m®tropoles, de comprendre sa consommation ®lectrique et dôavoir des 
conseils pour la r®duire et dôagir efficacement en cas dôalerte sur le r®seau ®lectrique en 
appliquant des gestes simples pour éviter ou réduire le risque de déséquilibre du réseau 
électrique. 
https://www.rte-france.com/eco2mix 

 

  

https://www.rte-france.com/eco2mix
https://www.rte-france.com/eco2mix
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Répartition sectorielle de la consommation 

 

 

Une répartition sectorielle de la consommation 

similaire à la situation d'avant crise 

 

Malgré la crise sanitaire, la répartition sectorielle de la consommation est similaire à celle 
de lôann®e 2019 (hors EDF-SEI et ELD). 

Le secteur le plus consommateur reste le secteur des entreprises et 
des professionnels (47 %), suivi par le résidentiel avec près de 38 % de la consommation 
finale dô®lectricit® et enfin la grande industrie qui représente 16 % du volume total. 
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Baisse de la consommation sur les réseaux de 

distribution

 

Alors quôelle ®tait rest®e stable depuis sept ans, la consommation corrigée des variations 
saisonnières des PME/PMI, des professionnels, des entreprises et des particuliers sur le 
réseau de distribution, pertes incluses, est en repli de 2,5 % par rapport à 2019. 

Compte tenu dôune pr®sence renforc®e des occupants dans les logements (télétravail, 
chômage partiel..), la consommation du secteur résidentiel a connu une légère hausse 
durant le premier confinement, de lôordre de 5 %. Cet effet haussier porte essentiellement 
sur: 

¶ Les technologies de lôinformation et de la communication, avec une utilisation plus 
intensive des équipements audiovisuels et informatiques 

¶ La cuisson, du fait dôun plus grand nombre de repas m®ridiens pris ¨ domicile. 

Sur lôensemble de lôann®e, la consommation dô®lectricit® du secteur résidentiel (qui 
dépend fortement des conditions météorologiques) est stable par rapport à 2019. 
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Baisse de l'activité de la grande industrie

 

La consommation de la grande industrie* directement raccordée au réseau public de 
transport sô®l¯ve ¨ 61,9 TWh*. Ce volume est en recul de plus de 10 % par rapport à 2019. 

Lôactivit® productrice de la grande industrie a ®t® tr¯s fortement affect®e par la crise 
sanitaire, avec les mesures qui ont conduit ¨ lôarr°t de nombreux sites de production. En 
outre, lôindustrie a subi le contrecoup de la fermeture des canaux de distribution, de la 
chute de la demande de biens manufactur®s, de lôabsent®isme ou des difficult®s 
logistiques induites par le confinement. 

Le secteur de la grande industrie voit globalement son activité chuter brutalement avec la 
mise en place du premier confinement à partir du 18 mars, pour atteindre un niveau de 
baisse dôenviron 30 % en avril par rapport au niveau dôavant-crise. Lôactivit® reprend par 
la suite progressivement de la vigueur sans toutefois retrouver son niveau nominal. 

* autoconsommation incluse, hors pertes et corrigée des variations saisonnières 

Cette ®volution de lôactivit® productrice sôest traduite par une ®volution similaire de la 
consommation électrique des sites industriels. En particulier, la baisse dôactivit® est tr¯s 
marquée dans la construction automobile et dans la sidérurgie. 

Le premier confinement a naturellement eu un effet direct et immédiat sur la 
consommation du transport ferré interurbain : en avril, celle-ci a chuté de plus de 70 % par 
rapport au mois dôavril de lôann®e pr®c®dente. Apr¯s le d®confinement, le niveau de baisse 
sôest progressivement r®duit pour atteindre 9 % en août. 

Le deuxième confinement survenu fin octobre, bien que moins restrictif, a également eu 
des cons®quences sur lôactivit® industrielle.  En novembre, la consommation de la grande 
industrie baisse ainsi de 4,5 % comparé au même mois de 2019. Comme lors du premier 
confinement, le secteur le plus touché reste celui des transports ferroviaires avec une 
baisse de lôordre de 30 % lors des deux premières semaines de novembre. 
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Une évolution variée selon le secteur de la grande 

industrie

 

Corrigée des variations saisonnières, la consommation industrielle marque une baisse 
dans lôensemble des secteurs bien que cette derni¯re soit dôampleur diff®rente selon 
lôactivit®. 

Les secteurs de la construction automobile, de la sidérurgie ou des transports ferroviaires 
voient ainsi leur consommation baisser de 20 à 25 % en 2020. A noter que sur ces trois 
secteurs, la plus grande partie de la consommation électrique est soutirée sur le réseau 
public de transport (environ 50 % sur le secteur de la construction automobile et plus de 
90 % sur les deux autres secteurs). 

Dôautres secteurs semblent moins affect®s par la crise sanitaire, bien que leur 
consommation soit tout de même en baisse. Le secteur du papier carton, par exemple, 
voit sa consommation baisser dôenviron 9 %; cette baisse étant liée aux difficultés 
structurelles de ce secteur depuis plusieurs années. 
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L'atteinte de la neutralité carbone reposera sur des 

transferts d'usage vers le secteur électrique 

conduisant à une augmentation de la consommation 

à long terme

 

La transition énergétique vers la neutralité carbone nécessite une adaptation des modes 
de production dô®nergie mais ®galement des transformations importantes sur les modes 
de consommation. La SNBC prévoit ainsi des évolutions importantes des usages 

®nerg®tiques : une r®duction de la consommation totale dô®nergie (division par deux 
environ par rapport aux niveaux actuels, conformément aux objectifs de la loi de transition 
énergétique) induite à la fois par une très forte efficacité énergétique dans tous les 
secteurs et par des efforts de sobriété, et une transition vers les sources et vecteurs bas-
carbone, notamment lô®lectricit®. 

Ainsi, ces transferts dôusages conduiront ¨ augmenter de mani¯re importante la part de 
lô®lectricit® dans la consommation dô®nergie, ¨ lôhorizon 2050. Cette tendance se retrouve 
ainsi dans la plupart des scénarios existants visant la neutralité carbone 

Dans le cadre des approfondissements sur le développement des usages électriques et 
les enjeux pour le système électrique, RTE a publié entre 2019 et 2020 trois études 
thématiques en partenariat avec des institutions, portant sur la trilogie des usages : 

¶ La mobilité électrique ; 
¶ La production dôhydrog¯ne d®carbon® ; 
¶ Les bâtiments et les systèmes de chauffage. 

Lôeffet agr®g® de ces transformations est ®tudi® dans le Bilan pr®visionnel long terme 
« Futurs énergétiques 2050 » dont les r®sultats feront lôobjet dôune publication ¨ lôautomne 
2021. 

Focus 

La transition vers un hydrogène bas carbone 

Aujourdôhui, la France consomme pr¯s de 1 million de tonnes dôhydrog¯ne par an pour 
ses usages industriels dans les secteurs du raffinage p®trolier, la production dôammoniac 
et dôengrais, et dans le secteur de la chimie. Cette production dôhydrog¯ne provient ¨ 95 % 
de combustibles fossiles ce qui représente environ 10 millions de tonnes par an de 
CO2 soit 2 à 3 % des émissions nationales. 

La stratégie « France Hydrogène » a été présentée le 8 septembre 2020 par les ministres 
de la Transition ®cologique et de lôEconomie, des Finances et de la Relance. Elle vise au 
d®veloppement de lôhydrog¯ne bas carbone et renouvelable, afin de r®duire les émissions 
du secteur industriel et fournir une alternative aux combustibles pétroliers lorsque 
lô®lectrification directe est difficile. 
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Pour produire cet hydrogène bas carbone, la priorité porte sur le développement de 
lô®lectrolyse de lôeau qui viendrait remplacer le vaporeformage de gaz naturel, et présente 
lôavantage de sôappuyer sur une production dô®lectricit® d®j¨ largement d®carbon®e (¨ 
93 %) en France. Dans son rapport (La transition vers un hydrogène bas carbone) publié 
en janvier 2020, RTE analyse les enjeux techniques, économiques et environnementaux 
de la production dôhydrog¯ne par ®lectrolyse ¨ lôhorizon 2035. 

Impact sur la consommation et insertion dans le 

système électrique 

D®velopper lô®lectrolyse dans les proportions pr®vues par les pouvoirs publics conduirait 
à une consommation supplémentaire de 30 TWh dô®lectricit® par an pour une production 
annuelle dôenviron 630 000 tonnes dôhydrog¯ne. Cela repr®senterait moins de 5 % du 
productible électrique décarboné (nucléaire et renouvelables) prévu par la PPE en 2035. 
De plus, par nature flexibles, les ®lectrolyseurs peuvent sôeffacer en cas de tension sur le 
système et ne contribueraient pas aux pointes de consommation. 
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Sensibilité à la température et aux usages 

 

 

Pointe de consommation annuelle 

 

La consommation dô®lectricit® atteint un pic de 83,2 GW le mercredi 22 janvier 2020 ¨ 
9:30. Ce pic est dans la moyenne des 20 dernières années en France. 

Le 9 juillet 2020, la consommation atteint sa pointe estivale de 54,9 GW, en retrait par 
rapport aux valeurs constatées ces dernières années. 

Le minimum de consommation, observé le dimanche 10 mai 2020, atteint 28,7 GW. Il 
sôagit du plus faible creux de consommation observ® depuis 2003. Ce creux a eu lieu en 
mai et non en août comme les années précédentes. Ceci sôexplique essentiellement par 
le confinement qui a pris fin le 11 mai et par un week-end de trois jours ensoleillé. 
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Pour mieux comprendre 

Pourquoi des pics et des creux de consommation ? 

La consommation française dépend fortement de la saison, 

du jour et de lôheure 

En hiver, lôutilisation du chauffage ®lectrique entra´ne une consommation plus importante 
quôen ®t®. De m°me, lôactivit® ®conomique engendre une consommation plus ®lev®e en 
semaine que le week-end. 
Les usages de type éclairage et cuisson qui interviennent notamment le soir, lorsque les 
Franais rentrent chez eux, sont ¨ lôorigine du pic observ® aux alentours de 19h. 

 

Consommation par usage

 

Les puissances horaires appelées* sur les deux graphiques montrent une forte variabilité entre 

les saisons. Elle est due en majeure partie au chauffage lôhiver. 

 

 

*A noter, ces graphiques présentent les puissances appelées à températures de 
référence. En réalité, la variabilité de la consommation peut être bien plus importante. 
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Consommation par secteur
 

Au cours dôune ann®e, lôanalyse de la consommation par secteur montre : 

¶ Un recours important au chauffage ®lectrique lôhiver qui se retrouve dans la 
consommation du secteur résidentiel et, dans une moindre mesure, dans celle du 
secteur tertiaire 

¶ Une brève diminution de la consommation fin décembre, dans le secteur tertiaire 
et dans celui de lôindustrie. Cette baisse correspond aux f°tes de fin dôann®e o½ 
lôactivit® ®conomique est moindre. Des diminutions sont ®galement visibles pour 
ces deux secteurs lors des autres périodes de vacances scolaires (en août par 
exemple). 
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En hiver, la consommation augmente de 2 400 MW 

par degré perdu 

 

La consommation dô®lectricit® en France d®pend fortement de la temp®rature, notamment 
pendant les mois dôhiver en raison du parc de chauffages électriques. 

Pour établir les chiffres de consommation corrigée de lôal®a de temp®rature, RTE utilise 
un modèle qui vise à séparer la consommation en une part thermosensible et une part 
non thermosensible. La forme de la courbe de la consommation totale est imposée par la 
composante thermosensible. 

 

Cette sensibilit® ¨ la temp®rature de la consommation dô®lectricit® est variable au cours 

de la journée. Elle est estimée en moyenne à environ 2 400 MW par degré Celsius en 

moins en hiver. 
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L'efficacité énergétique : une consommation 

domestique moins énergivore 

Les appareils domestiques sont de plus en plus performants et sont sources dô®conomie 
sur la facture énergétique des ménages. 

La consommation annuelle moyenne dôun m®nage pour les usages domestiques était 
estimée à 2&nbsp350&nbspkWh en 2017. Cette consommation serait divisée par deux 
pour un ménage qui ne compterait que des équipements performants (classe A+++). 

 

  






























































































































































































































































































































